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CENTRE SOCIAL FRANCISCAIN

Œuvre de la Famille franciscaine à Cochabamba (Bolivie)
La Famille franciscaine de Cochabamba, Bolivie, promeut depuis un certain temps un Centre social au service des plus indigents. Le Centre offre divers services:

Soins dentaires et médicaux

La Fondation saint Luc, une organisation sans finalités de lucre, qui appartient à l’Arche-vêché, offre les soins médicaux et dentaires du lundi au samedi pour les personnes de peu de ressources. Une doctoresse, une infirmière et deux dentistes travaillent dans l’équipe.

Attention psychologique

Le cabinet psychologique offre ses services à toutes les personnes qui ont besoin d’accom-pagnement et d’écoute professionnelle dans des situations critiques ou problématiques. Il compte sur trois psychologues qui offrent leur temps pour ce service.

Oto–rhino-laryngologie : Yeux, nez, gorge, audiométrie.

Ce service est maintenu par l’Association des Dames d’Aide volontaire, au moyen de pres-tations de Docteurs et de Dames de cette Association.

Réfectoire Sainte Claire

Le Réfectoire sainte Claire commence son service le vendredi avec un groupe de l’Ordre Franciscain Séculier qui prépare la nourriture pour le samedi. Ce jour-là, d’autres groupes appartenant à la Légion de Marie et d’autres personnes font la cuisine et servent ceux qui viennent au Réfectoire. 

On donne aussi une formation aussi bien aux enfants qu’aux adultes.

Voix pour Cochabamba

C’est une fondation qui travaille pour secourir les secteurs les plus exclus (marginalisés), surtout les enfants et adolescents de la rue.

Comme centre, le travail se coordonne en leur proportionnant les soins médicaux, dentaires à travers la Fondation saint Luc et en les secourant dans d’autres nécessités.

AL-ANON

AL-ANON se réunit dans nos salles. Ce sont des groupes de parents et d’amis d’alcooliques qui partagent leurs expériences afin de trouver une solution à leur problème commun.

Fondation Mosoj Ph’Unchay

Elle accueille des enfants brûlés, surtout de la campagne, qui sont en traitement. Les âges fluctuent entre 1 et 15 ans. Ils reçoivent aussi des soins en physiothérapie, psychologie, nutrition et appui scolaire. D’autre part,  plusieurs personnes viennent réaliser des activités pour les entretenir et partager leur vie.

Travail social 

On offre une attention spéciale et de l’aide à des personnes de faibles ressources à travers la coordination avec une travailleuse sociale.

Jardin

Dans les salles du Centre social franciscain nous comptons sur un beau jardin qui est aménagé par la Cellule écologique de Justice et Paix.

Peu à peu, le Centre a pris vie grâce à la générosité de nombreuses personnes qui veulent servir les marginaux. Ces personnes ont collaboré avec nous de diverses manières. 

Nous rendons grâces à Dieu pour tout son amour, qui veut atteindre tous ceux qui sont dans le besoin, et comme Famille franciscaine nous ressentons l’appel à offrir et à partager ce que nous avons.

Une vision franciscaine de la création – Présentation d’un site web

En 1979, le pape Jean-Paul II déclarait saint François d’Assise saint patron de ceux qui font la promotion de l’Écologie, et beaucoup de gens associent ce saint très populaire à l’amour pour les animaux. Mais jusqu’à présent, les frères ont peu fait pour promouvoir saint François dans cette voie, même si la situation commence à changer. Des jeunes, des amoureux de la nature et d’autres religieux nous rappellent souvent que l’attention à la nature constitue une responsabilité franciscaine particulière. Cependant, ce sont souvent eux, et pas nous, qui sont proactifs dans les ministères qui témoignent de l’amour de la terre. Ajoutons à cela une conscience croissante au sujet des thèmes écologiques. Les frères de la Province d’Irlande ont senti le besoin de répondre au défi écologique en créant un modèle qui pourrait atteindre le nombre croissant d’individus qui se servent de l’internet en Irlande.

Nous avons décidé d’élaborer un site web écologique qui montrerait la relation de François avec la nature et l’environnement et de l’appuyer sur nos vieux couvents accessibles aux visiteurs et dispersés à travers tout le pays. En apprenant de saint François, nous souhaitons que les gens fassent le lien entre leur foi chrétienne et l’attention à la nature qui les entoure, en transmettant l’idée de saint François que tout endroit peut devenir un lieu de rencontre avec Dieu. Pendant une retraite à Assise l’année dernière, il fut décidé que le site web pouvait aussi fonctionner comme espace de prière. La nature servirait comme aide pour la prière, parce que François voyait la bonté de Dieu reflétée partout: dans une fleur, une pierre, des oiseaux, etc.  Bien que nous ayons essayé au début d’atteindre le peuple d’Irlande, nous avons découvert que beaucoup de gens d’en dehors de l’Irlande visitent le site, et il faudra peut-être le changer pour mieux satisfaire  ces visiteurs.

Le site comprend sept sections, chacune avec des sous-sections. Il y a une section d’intro-duction ou page d’ouverture.  La seconde section est sur saint François. Elle contient une sous section sur saint Damien et sur quelques unes de ses prières. Deux sections suivent qui présentent sa relation avec les autres créatures, plus spécialement  avec Sœur notre Mère Terre et Frère Soleil, ainsi que quelques histoires concernant des oiseaux et des animaux. Une autre section montre certains couvents irlandais médiévaux comme lieux de rencontre  avec la nature et avec Dieu. La sixième section est intitulée « Attention à la Création » et elle traite de thèmes comme la biodiversité, le change-ment climatique, le message pour la paix du pape et certaines initiatives écologiques chréti-ennes.  La septième section, section finale, est consacrée à divers Links et ressources, incluant des éco-prières et une variété de livres qui peuvent intéresser les gens qui souhaitent en savoir plus.  Le site web est en construction.  Il s’appelle Praying Nature et peut se voir sur www.praying-nature.com.  Nous espérons que vous l’apprécierez et qu’il vous aidera à con-templer la beauté de l’action de Dieu dans le monde qui nous entoure.

Frère Cathal Duddy, ofm, Province irlandaise
INAUGURATION DU CENTRE SOCIAL

 « Hôtellerie Jean XXIII »

Dans le cadre des activités JPIC de la Province franciscaine de Saint Jacques de Compostelle il faut aussi citer le Centre social « Hôtellerie Jean XXIII”, récemment restauré, pour les sans abri. Ce Centre a commencé à fonctionner en 1970 comme centre d’accueil nocturne, dans des installations du Couvent saint François de Compostelle qui furent dans le passé consacrées au Noviciat. Il y eut des moments difficiles et avec très peu de prestations. En 1983, suite à d’importants travaux de restauration, on a augmenté les chambres, les services hygiéniques et les douches dans les chambres et les prestations de base de toilette et vestiaire. 

Pendant l’année 2009, on a accompli une importante restructuration, pour adapter ce type de centres aux nouvelles normes légales. Les nouvelles installations furent inaugurées en décembre 2009. C’est ainsi qu’on a installé un ascenseur pour les moins valides et des services d’hygiène qui leur sont destinés, en plus des services de base, et on a ajouté aussi un service coiffeur. Mais surtout il ne s’agit plus seulement d’un lieu d’accueil pour la nuit mais aussi d’un centre d’accueil de jour, où s’offrent une série d’activités pour l’orientation psychologique et de type juridico-travailliste. Ils visent à promouvoir l’inclusion  sociale et l’intégration dans le marché du travail de personnes en situation ou en risque d’exclusion sociale. 

On peut dire, en résumé, que le travail du Centre est une mission, non seulement d’accueil et d’attention aux besoins de base des personnes, mais qu’il vise surtout à déclencher une récupération de ce monde collectif marginal afin de renforcer son auto-estime et de l’amener à s’incorporer dans le marché du travail. Il faut constater, pour parler de solidarité, la collaboration d’un volontariat, qui jour après jour, offre sa formation spécifique au service de ces groupes sociaux. 

Sans aucun doute, cet apport du centre, avec la collaboration de tant et tant de bienfaiteurs anonymes,  est une voie qu’il vaut peine de parcourir. Il aidera ces personnes à croire en vérité qu’un monde est possible où les principes de JPIC seraient non pas une simple utopie mais un engagement de toute la société. 

Fr. Francisco Javier Honrubia Bonnín OFM

SACRÉS CŒURS DE JPIC: 

LA VIGNE DU DON DE L’ÉVANGILE

Dans le document final du Chapitre Général, « Porteurs du Don de l’Évangile, » IV, 43, le premier point dans les mandats qui parlent de JPIC dans l’Ordre affirme: 

« Au cours du prochain sexennat (2009-2015) toutes les Entités de l’Ordre, avec l’aide du Bureau JPIC, se consacreront à promouvoir, dans la Formation initiale et permanente, les valeurs de notre spiritualité franciscaine soulignées par JPIC ».

Quand le processus de supervision débuta dans la Province, ma pensée fut souvent attirée vers nos jeunes frères en formation initiale. Un de mes collègues fit noter et réussit à exprimer ce que j’avais longtemps pensé, un thème au sujet duquel j’avais beaucoup prié. Pas tellement dans une prière formelle mais comme préoccupation intérieure constante et avec un certain regard sur le problème. Quand je les vis et les entendis, ce fut pour moi comme si le souffle de l’Esprit soulevait le voile d’un avenir déjà présent dans leurs cœurs. En rendant visite aux communautés de saint Joseph à Hyde Park et à la communauté des postulants à Joliet, sans cesse je sentis que je revisitais les rêves et les visions de ma propre formation. C’était pour ainsi dire retourner m’abreuver aux « eaux de la vie ». 

Je suis plein d’admiration pour Dennis Schafer, OFM: il a assumé personnellement son rôle dans la formation JPIC. Je suis surpris d’apprendre que les postulants vont à « l’École des Améri-ques » pour  joindre leurs voix et l’esprit francis-cain à la quête de justice sociale. En m’asseyant au milieu des postulants et lors de temps informels aux repas et pendant la récréation, Marc Sheckells, Joel Schroeder, et Guillermo Morales ont manifesté leur ouverture de cœur et leur recherche enthousiaste de la vie et de la vision de saint François. J’ai exulté de gratitude pour ces rayons de lumière sur notre chemin de vie, ce rappel vigoureux de notre raison d’être, de ce qui nous a fait « vendre tout ce que nous possédions » pour parvenir jusqu’ici. J’ai eu la chance et aussi l’intention lorsque j’étais à Chicago de visiter le Centre Marquard et l’asile/abri avec l’aide de notre frère, Jim Hoffman OFM, l’animateur principal JPIC qui m’a précédé. Il me « transmit le témoin de JPIC » et m’accorda gracieusement un peu de son temps dans ses nouvelles responsabilités ministérielles. Jim a passé de nombreuses années dans l’abri/asile avec passion et engagement personnel. Mon cœur fut touché en voyant qu’un des vieux clients « réguliers » se souvenait de lui et le saluait chaleureusement. Quand il me racontait ses combats lors d’une promenade en sa compagnie, et  sa lutte en faveur des pauvres qui trouvaient le chemin de cet abri franciscain, je devins particulièrement conscient qu’une bonne part de son sacrifice personnel visait à convaincre ces hommes et ces femmes de leur capacité à vivre des lendemains pleins d’espérance. Dans cet asile, grâce à lui et à d’autres frères qui ont donné de leur temps comme nos frères Larry Janezic et Javier Ruiz Cardenas, et d’autres de la famille et selon l’esprit franciscain, je suis sûr qu’ils ont trouvé plus d’espoir qu’ils n’avaient osé l’espérer et une nouvelle vie. 

Diana Faust SFO, la directrice du FOA, est une présence tranquille et réconfortante, un modèle exemplaire de Franciscaine séculière. Elle a la charge de continuer à maintenir le projet franciscain. Il est facile de percevoir que pour elle, il ne s’agit pas seulement d’un job mais d’un vrai moyen d’être un instrument de paix. Avec le sourire et, j’en suis sûr, un agenda inten-sément fourni, elle fit pour moi ce que certainement elle faisait aussi pour les sans abri. Elle incarnait l’hospitalité et exprimait le respect et la dignité, ce dont s’apercevaient sûrement nos frères et sœurs blessés de la vie. La tâche de prendre en charge autant de besoins peut sembler effarante, mais sa priorité, c’était vrai-ment les gens lorsqu’elle commençait son tour et se préparait pour un petit service.

J’ai trouvé au Centre Marquard et dans l’abri une merveilleuse interprétation  de la délicate charité du Charisme franciscain. Ayant travaillé dans nombre de soupes populaires et en plus dans divers asiles, je peux voir et ressentir s’il y a un respect de l’être humain en tant qu’image du Christ et si sa dignité est vraiment restaurée, si des vies humaines brisées sont reconstituées. Un soir, j’assistais à un dîner de soupe populaire pour plus de cents personnes, dans le but de bavarder ensuite avec des volontaires à temps plein, qui venaient d’Allemagne pour la plupart. Ils étaient très heureux d’offrir leur service dans cette partie du monde. Les clients indigents recevaient des numéros pour s’asseoir à table quand venait l’heure de manger pour leur groupe. Le repas commençait par une brève bénédiction que je donnai moi-même ce soir-là. J’étais heureux qu’ils ne fussent pas soumis habituellement à une « instruction » avant de s’asseoir pour manger. La nourriture était abondante et servie avec respect. Je fus parti-culièrement heureux de voir que le soir où j’étais présent, une jeune maman avec plusieurs enfants n’avait pas seulement reçu de la nourriture mais une quantité extra de sucreries pour ses jeunes enfants voraces. Un véritable flot de gratitude s’exprimait chez ceux qui étaient dans le besoin et ils le disaient claire-ment : « merci pour ce que vous faîtes pour nous …je l’apprécie….Dieu vous bénisse » étaient des refrains que l’on entendait répétés sans cesse.  

Et ensuite il y a l’abri nocturne.  Mon Dieu, des lits pour 246 personnes!  Pas seulement des lits mais des lits propres et des lits qui peuvent être réoccupés. Chacun peut s’attacher à une place. Seuls les sans abri savent ce que signifie avoir une place qui vous revient. Même si c’est un simple lit. Aussi bien les hommes que les femmes, tous soigneusement supervisés, sont acceptés dans l’abri. Des nounours, des sacs de nourriture, des sacs plastiques, des essuies, des jeans, des souvenirs, des lettres, des livres soigneusement posés sur des lits individuels à travers toute la salle pour marquer la dignité d’avoir une « place ».C’est bien clair, notre abri franciscain est propre et bien ordonné. J’ai entendu pas mal de plaintes d’hommes et de femmes de la rue au sujet des difficultés qu’ils devaient endurer à cause du manque de propreté ou des conflits de groupe qui peuvent exploser partout. Ce n’est pas le cas dans ce centre. Une attention délicate fait que saint François y est tellement réel. Les gens peuvent prendre une douche, retirer leur courrier, un aspect si important pour l’identité et la réinsertion dans la société. Ils peuvent voir un film et ensuite recevoir un déjeuner. Mais surtout, vous sentez qu’on prend vraiment soin de vous. Rapidement, je me rappelle du premier nom, José. Il aide directement à l’asile et le fait avec un large sourire. Il me conduit de son minuscule  bureau au service du protocole pour me montrer comment ils reçoivent et comment fonctionne leur système. Il est clair qu’il s’agit d’un frère pour tout le monde.   

Une chose est sûre: postulants, profès tempo-raires et des responsables saisonniers de cet héritage assurent ces éléments « transversaux » (un terme employé par le Ministre Général José R. Carballo OFM dans un grand nombre de documents en référence à JPIC qui révèle les valeurs qui sont à la base et au centre de notre vie, peu importe le ministère exercé); être un frère, c’est avoir un cœur de justice, de paix et d’intégrité de la création.  C’était ainsi au début et il en sera toujours ainsi. Dans un cas puis dans l’autre, peu importe que l’on soit faible ou talentueux, qu’on ait l’âme brisée, ou que le frère soit difficile, invariablement, il y aura quelque part un cœur qui se dilatera aux dimensions de la compassion. Notre avenir, Dat Hoang OFM, Martin Andrade OFM qui donnent un peu de leur temps au Centre, et Jesús Ramirez Tapia, sont naturellement fiers de ce phare de lumière qu’est le Centre Marquard et de cet abri exceptionnel de la Province du Sacré Cœur.  Ils semblent y trouver une inspiration pour leurs espoirs et rêves de ministère malgré le fait qu’ils sont immergés dans les études et d’autres terrains d’apostolat comme l’éducation religieuse et la jeunesse.  

J’étais venu pour jeter un coup d’œil sur le ministère de JPIC et je me suis retrouvé moi-même évangélisé par la fraîcheur d’esprit de nos postulants, de nos profès temporaires et la fermeté et l’engagement de nos frères vétérans. Ils m’ont démontré une fois de plus que la justice, la paix et l’intégrité de la création sont des projets qui accompagnent toute une vie. Ce sont vraiment les pauvres et les marginaux qui nous forment comme Frères Mineurs. C’est un parcours qui n’a pas de fin. 

Pio Jackson OFM

Bureau de JPIC

Révision périodique universelle (UPR) aux Nations Unies

La Révision périodique universelle (UPR-RPU) est un instrument relativement nouveau employé par les Nations Unies.  C’est une analyse de la situation des droits de l’homme dans chaque pays du monde.  Tous les états sont révisés tous les quatre ans. Les reco-mmandations sont publiées pour améliorer la situation sur le terrain. La Révision est menée au sein du Conseil des Droits de l’Homme de l’ONU, le principal organisme de l’ONU chargé de promouvoir et de protéger les droits de l’homme à travers le monde. Franciscains International (FI) y est impliqué de la manière suivante : 

· En fournissant des informations sur les droits de l’homme dans les états sous analyse ; 

· Par du lobby sur les états pour qu’ils abordent des thèmes importants pour les pauvres et les victimes d’abus des droits de l’homme;

· En suivant de près la révision et en mobilisant l’attention publique sur les recommandations formelles, et en intervenant quand les droits de l’homme ne sont pas respectés.

Yao Agbetse, un officier d’advocacy à FI, nous a soumis l’article suivant comme un exemple type d’action conjointe qui peut s’exercer en se servant de la procédure de RPU:

Franciscains International (FI), la délégation conjointe de la Famille franciscaine auprès des Nations Unies, travaille en collaboration avec les Frères Maristes. La Fondation Mariste pour la Solidarité Internationale (FMSI) a sa propre représentation  à l’ONU à Genève et partage un bureau avec FI. La collaboration entre les deux organisations a conduit à des résultats probants. Un exemple, l’advocacy commune qui s’est faite à  Vanuatu, une petite ile état du Pacifique.
 
À partir d’une enquête menée par les Maristes dans les différentes écoles et collèges qu’ils gèrent  dans les iles, les Maristes ont identifié les défis fondamentaux qui empêchaient les enfants de jouir vraiment de leur droit à l’éducation. Quelques obstacles furent identi-fiés par les étudiants eux-mêmes. Parmi eux, le fait que l’éducation à Vanuatu n’est pas libre, et le manque d’opportunités de formation vocationnelle et technique, ce qui conduit à de hauts niveaux d’abandon scolaire.

Quand Vanuatu fut soumis à révision dans le cadre du mécanisme de « UN Universal Periodic Review », Franciscains International, s’appuyant sur son expérience d’advocacy aux Nations Unies, aida à élaborer le rapport et fit du lobby sur les missions diplomatiques à Genève pour que ces problèmes soient abordés. Durant le processus de révision, le gouver-nement assuma l’engagement de mettre en œuvre les recommandations concernant la liber-té d’éducation. Le Ministère de l’Éducation prit en considération le suivi du document de FI quand ils ébauchèrent leur plan sur la liberté d’éducation. À travers FI, les bases maristes à Vanuatu ont pu établir de solides relations avec leur gouvernement et collaborent maintenant avec le Ministère de l’Éducation pour appliquer ces engagements. 

 
FI et FMSI ont maintenant l’intention d’en-courager le Rapporteur spécial sur l’Éducation à visiter Vanuatu, afin de renforcer les efforts du gouvernement.

Franciscains International est un service à la Famille Franciscaine. Son but consiste à stimuler les préoccupations franciscaines en ce qui concerne la situation des plus vulnérables, afin de se faire les défenseurs de changements positifs à l’ONU. Dans un esprit d’ouverture, nous faisons un peu d’advocacy dans des pays sans présence franciscaine. L’action se réalise à travers nos partenaires, comme dans le cas de Vanuatu. 
Yao Agbetse

Franciscains International

Geneva
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